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EDITORIAL 
 

 

NOS PARENTS ET AMIS DEFUNTS  
 

 

L’Eglise est la société des chrétiens soumis à l’autorité des pasteurs 
légitimes, dont le chef visible est le Pape, successeur de saint Pierre. Son chef 
invisible, sa tête, est le Christ Lui-même en qui tout est récapitulé, comme dit 
saint Paul. Et les membres de l’Eglise sont les membres du Christ. 

 

Il y a donc une partie visible de l’Eglise et l’autre invisible. La 
première est l’ensemble des baptisés vivant ici-bas, qui militent pour la gloire 
de Dieu et leur salut, contre le prince de ce monde et le péché. Ils mènent le 
combat spirituel, et forment l’Eglise militante.  

 

Dans la deuxième, se trouvent d’une part, les saints qui goûtent déjà le 
bonheur du Ciel ; ils sont toujours parfaitement heureux. C’est l’Eglise 
triomphante. 



2 

 

D’autre part, les âmes ayant quitté leur corps au jour de la mort en état 
de grâce, mais non parfaitement pures, ont sur la conscience, des péchés 
véniels non pardonnés, des défauts (c’est à dire des attaches à certains 
péchés) ; quant aux péchés confessés et pardonnés par Dieu, la peine 
temporelle encourue à cause d’eux n’a pas été entièrement remise, souvent à 
cause de l’imperfection de la contrition, ou encore du manque de ferveur à 
accomplir sa pénitence sacramentelle. Ce qui implique l’existence du 
Purgatoire où les âmes encore imparfaites expient la peine temporelle qu’elles 
n’ont pas expié sur terre. C’est l’Eglise souffrante. 

 

Le Purgatoire existe. C’est une vérité de Foi, un dogme : dans ce lieu, 
les âmes aspirent de tout leur être à voir Dieu. De toutes leurs forces, elles 
tendent vers le Seul qui puisse assouvir leur désir inextinguible de la béatitude 
absolue. Quel est exactement leur état ? Une part du mystère demeure. Mais 
en tout cas, au Purgatoire, l’âme est fixée dans son état, et elle ne peut plus 
que subir l’expiation juste. 

 

En revanche, nous pouvons les soulager, sur cette terre, dès le 
moment où nous sommes en état de grâce ; celui-ci nous fait amis de Dieu, 
capables donc de gagner des mérites, d’obtenir des pluies de grâces. Par la 
Communion des Saints, nous les appliquons à qui nous voulons, nous 
gagnons l’indulgence de Dieu et pouvons en faire profiter tout homme, hors 
les damnés (qui sont fixés à jamais dans l’inimitié avec Dieu). Laisserions-nous 
les âmes du Purgatoire seules dans leurs tourments contre lesquels elles ne 
peuvent rien ? Des parents, des proches souffrent et cela ne peut laisser 
indifférent, je ne dis pas les chrétiens, mais un être humain. 

 

• Les prières, les sacrifices d’une âme en état de grâce, et ses bonnes 
actions offertes, sont très puissants pour soulager les tourments de l’Eglise 
souffrante. 

• Le Christ, Lui, a gagné sur la Croix, une infinité de mérites qu’Il a 
légués à l’Eglise en lui donnant le pouvoir de lier et de délier. Ce trésor, le 
Pape l’ouvre et nous en fait profiter par les indulgences attachées à la 
pratique de certaines dévotions ou certaines œuvres. L’indulgence est partielle 
lorsqu’elle ôte une partie des peines du Purgatoire. Elle est plénière lorsqu’elle 
ôte toutes ces peines, ouvrant droit alors immédiatement au Ciel. Quelle 
merveille de miséricorde de Dieu et du pouvoir de l’Eglise. Quelle puissance 
mise à notre portée ; inconcevable serait que  nous n’en usions point. 
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• Enfin, les mérites infinis de la Croix, eux-mêmes, nous sont 
accessibles puisque le Saint-Sacrifice de la Messe n’est autre que le Sacrifice 
de la Croix. Une seule messe offerte a une valeur et une puissance infinies. 
Elle reste le plus efficace secours pour les âmes du Purgatoire. 

 

Prendre, reprendre, élargir la pratique de faire dire la messe pour nos 
défunts est aussi traditionnel que puissant. C’est une des principales marques 
de la vraie piété. Telle est la dette des vivants vis à vis de leurs proches défunts 
et des âmes qui en ont le plus besoin : user de ces trois moyens pour leur 
obtenir le Ciel. Tel est l’esprit de l’Eglise en déclarant depuis tant de siècles, 
mois des Défunts, ce mois de novembre. 

 
 

Abbé Brice Meissonnier, fssp 
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CHRONIQUE DE LA COMMUNAUTE 

OCTOBRE  2011 

 
Samedi 1 octobre : 
Après avoir été reportée en raison du mauvais temps, c’est enfin la sortie 
récréative pour les enfants de chœur de notre communauté. Pour les 
remercier de leurs bons et loyaux services, l’abbé Meissonnier leur avait 
promis cette journée à l’acrobranche de Sainte-Foy-lès-Lyon. C’est plus d’une 
vingtaine de nos grands et petits clercs qui se sont donc retrouvés pour une 
après-midi sportive et récréative, accompagnés par les abbés Meissonnier et de 
Giacomoni. Ponts de singe, tyrolienne... chacun put vivre des sensations 
fortes en toute sécurité et dans la bonne humeur ! 
 
Jeudi 6 octobre :  
Pour leur 6ème édition, les sorties Senectutem ont mené une trentaine 
d’ « anciens » de notre communauté à Saint-Chamond. Chacun a pu découvrir 
le lieu de fondation des frères Maristes, surnommés, au temps de leur 
fondateur saint Marcellin Champagnat, les « jésuites des campagnes », pour 
leur vocation d’éducateurs dans les villages. 
 
Vendredi 7 octobre : 
Après le Père Jean-Baptiste il y a quelques jours, c’est au tour du Père Louis-
Marie, de l’abbaye Notre-Dame de Lagrasse, de nous faire la joie de sa visite. 
Avec les abbés Jean-Cyrille Sow et Jérôme Lebel, le Père est une des 40 
vocations sacerdotales ou religieuses que l’église parisienne Saint-Eugène a 
données à l’Eglise depuis 1988, principalement sous l’impulsion de Monsieur 
l’abbé Jean-Luc Veuillez. 
 
Lundi 10 octobre : 
Les dernières belles journées d’automne permettent aux prêtres de la 
Fraternité Saint-Pierre des maisons de Perpignan, Paris, Saint-Etienne et Lyon 
de se retrouver pour deux journées fraternelles en Provence. Après l’Abbaye 
de Sénanque, le village de Gordes, c’est à Apt dans la cathédrale Sainte-Anne, 
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au pied des reliques de la mère de la Très Sainte Vierge Marie, que nous 
confions nos apostolats et les familles de nos communautés. Le grand Salve 
chanté par les huit prêtres, devant le buste reliquaire de sainte Anne, émeut  
les visiteurs de passage. Ces journées ont pu avoir lieu grâce à la fabuleuse 
hospitalité du Commandant et de Madame Ennemond Beth. Qu’ils en soient 
ici chaleureusement remerciés. 
 
Mercredi 12 octobre : 
Monsieur l’abbé Joël Tapsoba, curé de Saint-Irénée, nous fait la joie de nous 
rendre visite, partageant notre déjeuner. Messieurs les abbés ont plaisir à 
échanger les souvenirs de leurs anciens postes à l’étranger (Bénin, Venise, 
Sacramento) avec ce bon prêtre du Burkina Faso qui comprend bien le souffle 
missionnaire de la FSSP, présente dans 17 pays. 
 
Samedi 15 dimanche 16 Octobre : 
Session sur le mariage à la maison Padre Pio, organisée pour une vingtaine de 
couples par l’association : « Croitre et progresser ensemble». 
 
Mardi 25 au vendredi 28 octobre : 
Quelques 45 prêtres de la FSSP-France assistent à une session de formation, 
en Normandie, à Sées, autour de leur Supérieur Général, l’abbé John Berg et 
de l’abbé Vincent Ribeton. L’évêque de Sées, nouvellement installé, les 
accueille et leur parle avec un certain réalisme, de son diocèse. Messieurs les 
abbés Bernard Lucien et Christian-Philippe Chanut, ont été les intervenants 
de cette session dont le thème fut « comment transmettre la foi en France 
aujourd’hui ? ». L’abbé José Calvin, en poste au séminaire de Wigratzbad, 
donne d’excellentes nouvelles des 87 séminaristes de Wigratzbad. 
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ORDO LITURGIQUE TRADITIONNEL 

Mois de novembre 2011 
 

Mardi 1er Novembre 
Fête de tous les Saints - obligation - 1ère classe blanc 

 
Mercredi 2 Novembre : Commémoration de tous les fidèles défunts - 1ère 
classe - noir. 
Jeudi 3 Novembre : de la férie - 4ème classe vert. 
Vendredi 4 Novembre : St Charles Borromée, évêque et confesseur - 3ème 
classe blanc. 
Samedi 5 Novembre : De la Sainte-Vierge - 4ème classe blanc. 
 

Dimanche 6 Novembre 
Vingt-et-unième dimanche après la Pentecôte - 2ème classe vert 

 
Lundi 7 Novembre : de la férie 4ème classe vert. 
Mardi 8 Novembre : de la férie 4ème classe vert. 
Mercredi 9 Novembre : Dédicace de l’Archibasilique du Très Saint Sauveur 
2ème classe blanc. 
Jeudi 10 Novembre : St André Avellin, confesseur 3ème classe blanc. 
Vendredi 11 Novembre : St Martin, Apôtre des Gaules, évêque et confesseur 
3ème classe blanc. 
Samedi 12 Novembre : St Martin 1er, pape et martyr 3ème classe rouge. 
 

Dimanche 13 Novembre 
Vingt-deuxième Dimanche après la Pentecôte - 2ème classe vert 

Lundi 14 Novembre : St Josaphat, évêque et martyr 3ème classe rouge. 
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Mardi 15 Novembre : St Albert le Grand, évêque, confesseur et docteur 3ème 
classe blanc. 
Mercredi 16 Novembre : Ste Gertrude, vierge 3ème classe blanc. 
Jeudi 17 Novembre : St Grégoire le Thaumaturge, évêque et confesseur 3ème 
classe blanc. 
Vendredi 18 Novembre : Dédicace des Basiliques St Pierre et St Paul 3ème 
classe blanc. 
Samedi 19 Novembre : Ste Elisabeth de Hongrie, veuve 3ème classe blanc. 
 

Dimanche 20 Novembre 
Dernier Dimanche après la Pentecôte - 2ème classe vert 

 
Lundi 21 Novembre : Présentation de la T.S. Vierge Marie 3ème classe blanc. 
Mardi 22 Novembre : Ste Cécile, vierge et martyre 3ème classe rouge. 
Mercredi 23 Novembre : St Clément 1er, pape et martyr 3ème classe rouge. 
Jeudi 24 Novembre : St Jean de la Croix, confesseur et docteur 3ème classe 
blanc. 
Vendredi 25 Novembre : Ste Catherine d’Alexandrie, vierge et martyre 3ème 
classe rouge. 
Samedi 26 Novembre : St Silvestre, Abbé 3ème classe blanc. 
 

Dimanche 27 Novembre 
Premier Dimanche de l’Avent - 1ère classe violet 

 
Lundi 28 Novembre : de la férie 3ème classe violet. 
Mardi 29 Novembre : de la férie 3ème classe violet. 
Mercredi 30 Novembre : St André, apôtre 2ème classe rouge. 
Jeudi 1er Décembre de la férie 3ème classe violet. 
Vendredi 2 Décembre : Ste Bibiane, vierge et martyre 3ème classe rouge. 
Samedi 3 Décembre : St François-Xavier, confesseur, Patron des Missions, 
3ème classe blanc. 
 

Dimanche 4 Décembre 
Deuxième Dimanche de l’Avent - 1ère classe violet  
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FONDATION DE « L’ŒUVRE ETIENNETTE CHAVENT » 
 

« De la ville on entend gémir les mourants, les blessés, dans un souffle, crier à l’aide ». Job, XXIV, 12 
 

Désireuse de se mettre « au service du Christ souffrant », Etiennette 
Chavent fonda au XIXème siècle les Religieuses de Notre-Dame de Bon-
Secours. Cette Congrégation lyonnaise bien connue et tant aimée, 
recommandée entre autres par le saint Curé d’Ars, a eu pour but le soin 
corporel et spirituel des malades à domicile. Cet appel reçu par Mère Chavent 
fut l’expression privilégiée de la loi évangélique de Charité : loi à la pratique de 
laquelle nous sommes tous appelés par notre Baptême. 

La Maison Padre Pio, qui est le lieu de résidence de vos prêtres, fut la 
dernière demeure terrestre de la vénérée Mère Chavent. Elle s’y est éteinte, en 
odeur de sainteté, dans la plus pauvre chambre devenue aujourd’hui un 
oratoire. C’est donc auprès d’elle que vos abbés ont désiré vivre plus encore 
de l’esprit de la « sainte » qui nous est si proche. 

 

Nous sommes donc très heureux de vous proposer le projet de 
fondation d’une œuvre pieuse, dans l’esprit des Sœurs de Bon-Secours, qui 
s’appellera « l’œuvre Etiennette Chavent ». Cette œuvre a pour but la visite 
charitable des malades et des personnes âgées (ou seules) à domicile. Il s’agit 
non pas d’apporter un soutien matériel (pour lequel l’œuvre sera aussi un relai 
vers d’autres associations) mais un soutien charitable et spirituel pour 
(ultimement) préparer la visite du prêtre et aider les âmes à bien mourir.  

Ce service charitable sera ouvert à tous à partir de 21 ans et demandera 
un certain engagement spirituel. Car une telle œuvre ne peut porter du fruit 
que par la grâce de Dieu et une profonde dévotion envers la Sainte Vierge 
Marie.  

Toutes les personnes de notre communauté, de plus de 21 ans, sont 
donc invitées à venir découvrir cette Œuvre lors de la réunion de 
présentation qui aura lieu à la Maison Padre Pio, le jeudi 17 novembre, 
à 20h30. 

 

« Si quelqu’un prétend aimer Dieu qu’il ne voit pas et n’aime pas son frère qu’il 
voit, celui-là est un menteur » (Saint Jean). 
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PREDICATIONS DE LA MISSION PAROISSIALE 
DERNIERE PREDICATION 

DIMANCHE 27 MARS 2011 : POUR TOUS 

 
Publication des cinq prédications de la Mission Paroissiale 2011 données par la Révérend 

Père Hocquemiller pour les fidèles de la Fraternité Sacerdotale Saint-Pierre à Lyon.  
 

 
 

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint Esprit, Amen. 
 
Voici donc que cette mission touche à sa fin, et tout à l’heure, dans 

quelques minutes, nous serons à nouveau à genoux devant le Saint-Sacrement 
et nous lui demanderons de conclure en nous, lui-même, cette mission. De 
jeter encore un peu plus de lumière dans nos âmes et puis d’affermir notre 
volonté de faire un bon carême à court terme et puis de nous lancer dans 
l’existence avec une conscience renouvelée de nos misères mais aussi de la 
beauté, de la splendeur de notre vocation chrétienne qui est une vocation à la 
pureté, à la lumière, à la force, à l’action charitable. 

 
Tout au long de cette mission, nous nous sommes laissés porter, 

guider au rythme de la liturgie par les textes de notre missel et nous nous 
sommes rendus compte combien ils étaient riches tous ces textes que la Sainte 
Eglise nous donne à méditer pour chaque jour du carême. 

 
Mercredi, c’était l’annonce de la Passion. Notre-Seigneur Jésus-Christ 

qui nous montre que sa mort sur la Croix, dans quelques semaines 
maintenant, n’est absolument pas un accident dans son parcours et encore 
moins un échec. C’est au contraire le sommet de sa mission, le moment où il 
offrira le sacrifice de sa vie pour notre salut. Oui, Dieu vient nous offrir bien 
plus que ce que nous osons lui demander car nous ne savons pas ce que nous 
demandons. Nous ne savons pas ce qu’il faut demander à Dieu. Il faut lui 
demander de nous apprendre à demander. Il vient nous offrir non pas une 
place d’honneur à sa droite ou à sa gauche, ni même une place sur le Thabor. 
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Il vient nous offrir d’abord et avant tout le pardon de nos péchés. Ce pardon 
de nos péchés qui nous permettra de prendre place, plus tard, dans le Thabor 
perpétuel qui est le ciel. Il vient nous donner bien plus que la santé, bien plus 
qu’aucun des biens matériels que, bien souvent, nous perdons du temps à lui 
demander. Il vient nous offrir l’amitié avec son Père. Apprenons à demander 
ce pardon, apprenons à faire, non pas notre volonté, mais la volonté de Dieu. 
Apprenons à faire cela en faisant pénitence. 

 
Le premier jour de la mission, nous avions vu que nos pénitences, 

c’est un petit peu le thermomètre de notre bonne volonté. 
 
Jeudi, c’était le mauvais riche. La mauvaise volonté de l’homme, la 

mauvaise volonté égoïste qui ne veut pas partager ce qu’elle a reçu de bon sur 
terre, qui ferme son cœur devant les misères des autres et puis cette mauvaise 
volonté qui ne se laisse pas persuader : « même si un mort ressuscitait, nous a 
dit Jésus, ils ne se laisseraient pas persuader. » Alors, il y a cette crainte de 
l’enfer, cette crainte de l’enfer qui est un aiguillon puissant pour nous faire 
regretter notre mauvaise volonté et puis craindre de perdre l’amitié que Dieu 
nous propose, c’est la meilleure façon d’aviver, de vivifier vos pénitences pour 
que ce carême soit sérieux et pour que notre existence soit vraiment une 
existence chrétienne. 

 
Vendredi, nous avions la grâce de fêter l’Annonciation. « Le Verbe 

s’est fait chair. » Dieu nous aime, Dieu veut habiter parmi nous, dans nos 
maisons, que nos maisons soient de petits Nazareth, que nos familles soient 
des saintes familles en réduction, que le Bon Dieu habite, non seulement, dans 
nos maisons mais dans nos cœurs : « Ave Maria, gratia plena, Dominus 
tecum » « Je vous salue Marie, le Seigneur est avec vous. » Le Seigneur prend 
son plaisir, malgré leur péché à habiter avec les enfants des hommes. 

 
Samedi, c’était la magnifique parabole de l’enfant prodigue. Cet enfant 

prodigue qui avait tourné le dos à Dieu, qui ne voulait pas habiter avec son 
Père. La parabole aussi du frère aîné, ce frère remarquable dans sa fidélité, 
dans sa discipline mais ce frère qui n’avait pas encore véritablement ouvert 
son cœur à son Père d’où ce profond, ce poignant reproche que le Bon Dieu 
nous adresse aussi à nous : « Mon fils, tu es toujours avec moi. Tout ce qui est 
à moi, est aussi à toi » pourquoi alors cette tristesse dans ton cœur ? Pourquoi 
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ces péchés d’envie et de jalousie ? Pourquoi n’aimes-tu pas ton propre frère 
pécheur avec la même folie qui est dans mon cœur ? 

Nous autres, si nous sommes fidèles, si nous nous croyons fidèles, 
ouvrons nos cœurs pour accepter d’être vraiment, complètement avec Dieu. 

 

 
 
Et puis ce matin, ce matin, dimanche, la pierre de touche de notre 

fidélité, de notre amour, c’est la belle vertu de la pureté, de la chasteté. Ce que 
vient nous offrir le Bon Dieu, c’est la force dans notre âme pour qu’elle puisse 
bien gouverner notre corps. Cette magnifique vertu, cet équilibre de notre 
âme qui a vraiment l’emprise sur le corps, c’est l’objet de l’envie du démon qui 
fait tout pour la détruire, tout pour la flétrir, tout pour la souiller. Pensées, 
paroles, actions, voici notre maison intérieure, voici cette maison qu’il faut 
garder avec force pour que le Seigneur, lui-même, puisse y habiter. Notre âme 
est le temple de Dieu. Oui, vraiment, Dieu veut habiter avec nous. C’est 
l’enjeu d’un combat dont nous connaissons les armes maintenant : la 
pénitence, nous l’aurons entendu dès le premier jour de cette mission, mais 
aussi la prière, la dévotion à Marie Immaculée, Marie dont l’âme est vraiment 
le temple splendide, dans lequel le Seigneur peut venir se reposer 
substantiellement. Marie, l’âme forte. Marie, terrible comme une armée rangée 
en bataille. Marie, la maîtresse de ce combat spirituel auquel nous sommes 
conviés. Marie écrase la tête du serpent, avec dans son cœur, mes frères, une 
haine parfaite du péché parce qu’elle a dans son cœur un amour parfait de son 
Fils. 

 
Les armes du combat : pénitence, prière et puis la confession. 

Reconnaître avec simplicité, accuser clairement nos fautes. C’est sur ce point-
là que je voudrais terminer. A celui qui combat, à celui qui se bat pour garder 
sa pureté, pour acquérir, pour enrichir sa pureté, tous les trésors de la 
miséricorde sont ouverts même s’il tombe, même s’il trébuche, même s’il 
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meurt. La miséricorde de Dieu est infinie à celui qui combat mais à celui qui 
capitule, par contre, à celui qui ne se confesse plus, nous avons entendu, ce 
matin, saint Paul promettre la colère de Dieu. 

 
Alors je voudrais terminer par un petit apologue, par une petite 

histoire comme les enfants du catéchisme les aiment bien, une sorte de 
parabole inventée par les Pères du désert, ces maîtres du combat spirituel, ces 
maîtres dans la foi, nos maîtres dans la foi, ces premiers moines qui, autrefois, 
allaient mener le combat spirituel contre le démon dans l’aridité du désert. 

 
Il y avait une fois un ermite – vous allez reconnaître, bien sûr, dans cet 

apologue, dans cette parabole, comme un petit mélange de paraboles que vous 
connaissez bien, j’espère – un ermite vraiment mortifié qui avait décidé de 
donner tout son cœur au Bon Dieu, qui avait décidé, à la suite d’une mission 
certainement, prêchée par un missionnaire d’une grande sainteté, d’une 
éloquence extraordinaire, et puis écoutée avec un cœur pur. Cet ermite avait 
décidé, dans sa jeunesse, de se donner entièrement au Bon Dieu. Et voilà qu’il 
part dans le désert pour mener une vie de pauvreté, une vie de pénitence dans 
le silence et la méditation dans une sévérité de vie qui ferait frémir tous les 
chrétiens du monde. Il voulait vivre pour Dieu seul et il se livre à des 
mortifications extrêmes, un mélange de toutes les mortifications dont vous 
avez pu entendre parler au catéchisme. Pensez aux mortifications du saint 
Curé d’Ars, pensez à celles de saint François. Il ne mangeait plus, il ne dormait 
plus, il grelottait de froid la nuit, il transpirait de chaud le jour, il vivait dans 
une pauvreté absolue. 

 
Il y avait, dans la ville d’à côté, une pécheresse, une femme de 

mauvaise vie, une femme affreuse, épouvantable dont l’âme était un véritable 
cloaque, dont l’âme était véritablement l’égout de tous les vices, de tous les 
défauts : méchante, hargneuse, impure, coléreuse, menteuse, voleuse. Elle 
méritait vraiment toutes les foudres du Bon Dieu. Elle faisait partie de ces 
gens qui font de l’impureté une véritable religion, leur Dieu, dit saint Paul, 
c’est leur ventre ! Ils mettent leur fierté là où devrait être leur honte. Alors 
poussé par l’Esprit-Saint, l’ermite, épouvanté du mal qu’il entendait dire de 
cette femme, décide d’offrir sa vie pour la rémission de ses péchés. Et voilà 
qu’il re-jeûne, et voilà qu’il re-prie, et voilà qu’il re-veille avec encore plus de 
fureur qu’avant. Il veut absolument obtenir du Seigneur, pitié, pitié : « Parce 
Domine, parce populo, ayez pitié de cette pauvre femme qui vraiment se roule 
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dans le péché. » Il fait cela pendant 10 ans et cela ne marche pas et il refait cela 
pendant 10 autres années et cela ne marche pas. Voilà que notre ermite a 70 
ans, il supplie, il crie, il prie le jour, la nuit. 80 ans, toujours pas ! 90 ans, cela 
ne marche pas ! 100 ans, cette dame continue, malgré son grand âge, de faire 
tout le mal qu’elle peut, c’est épouvantable, c’est une catastrophe. Enfin, arrive 
le moment de la fin de l’histoire parce que tout le monde va mourir, 
forcément. Enfin, ce jour-là arrive, au fond du chemin, imaginez-vous comme 
le père de la parabole de l’enfant prodigue. L’ermite, tous les jours, se traîne 
pour voir un jour enfin arriver la pécheresse : « Va-t-elle venir ? Ne viendra-t-
elle pas ? » La voici qui arrive en se traînant, en pleurant, en hurlant ses 
péchés, en demandant pardon à Dieu, touchée par la grâce. Et elle arrive, elle 
sanglote, elle se jette aux pieds de l’ermite et elle demande à se confesser. 
« Ouf ! Enfin ! C’est pas trop tôt ! Mes prières, mes prières ont porté leur 
fruit. Voici une pécheresse qui demande pardon, j’ai réussi ! » Il la confesse, 
cela dure plusieurs heures forcément. Il la confesse, elle demande pardon. Il 
lui donne comme pénitence, il aurait pu lui donner un pèlerinage à Jérusalem 
mais elle n’aurait pas pu le faire, il lui donne comme pénitence un Ave Maria.  

 

 
 
Elle bredouille l’Ave Maria, pauvre vieille dame et elle meurt juste 

après l’absolution. A ce moment-là, deux anges descendus du ciel, viennent 
l’emporter au milieu des nuages, des nuées des anges dans la gloire du ciel au 
milieu des chants radieux. Et notre ermite reste là… sur la terre, dans le 
désert, dans les épines, les ronces, les cailloux, les cris des hyènes et des 
chacals. Et là, tout à coup, comme le frère aîné de la parabole, comme les 
ouvriers de la première heure qui se voient doublés par les ouvriers de la 
dernière heure, à ce moment-là, une colère terrible monte dans le cœur du 
pauvre ermite : 100 ans de pénitence, 1 minute de repentir, non vraiment ce 
n’est pas juste ! Non vraiment, le Bon Dieu ne peut pas faire un truc pareil ! 
Pourtant le Bon Dieu l’a fait, le Bon Dieu l’a bien fait. Voici notre ermite qui 
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se lamente, qui crie, qui pleure, qui est tenté, mes frères, de menacer le Bon 
Dieu et de le maudire. Voilà que le Seigneur nous montre que nous ne 
sommes rien devant lui. Notre justice quelle est-elle ? Qu’y a-t-il de plus juste, 
qu’y a-t-il de plus beau au ciel, sur la terre, entre un cœur qui n’a pas beaucoup 
péché ou un cœur qui s’est véritablement converti ? Mes frères nous n’en 
savons rien, seul le Bon Dieu le voit. Mes frères, seul le Bon Dieu est Saint. 
Surtout si nous avons fait de grands efforts, de belles pénitences au cours de 
ce Carême, surtout ne tombons pas, comme notre ermite, dans le péché 
d’orgueil. Le péché d’orgueil est peut-être pire que celui d’impureté. 

 
Dans quelques instants, nous allons nous retrouver, après le beau 

chant de la promesse, dans le silence, devant Notre-Seigneur Jésus-Christ 
présent dans l’Eucharistie. Présentons-lui notre âme, au terme de cette 
mission. Présentons-lui notre âme en plein milieu de ce Carême. Demandons-
lui de la faire monter, monter, monter vers lui. Demandons-lui d’enlever, de 
notre âme, toute trace d’impureté bien sûr mais aussi d’orgueil, de jalousie et 
d’envie et comprenons que seul Dieu est saint. 

 
Au terme de cette mission, je vous demanderai aussi mes frères, en 

conclusion de cet apologue, de prier pour vos prêtres. Vos prêtres se 
démènent, vos prêtres font tout ce qu’ils peuvent pour vous prêcher 
l’Evangile. Moi-même, j’ai essayé de faire ce que je pouvais. Lorsqu’un prêtre 
descend de chaire, lorsqu’un prêtre se tait à la fin d’une belle prédication, il 
doit s’appliquer à lui-même tout ce qu’il a enseigné aux autres. Prions les uns 
pour les autres. Montons vers le Ciel. 
 

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint Esprit. Amen 

 
R.P. Alain Hocquemiller 
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LE CONCILE DE TRENTE 
ET LES ARTS DE L’IMAGE 

 

 
Michelangelo Buonarotti 

Christ en Croix vers 1541 - Dessin British Museum Londres 
 

Il est intéressant pour nous, attachés à un rite dont la codification a 
suivi le concile de Trente, d’observer ce que ce concile a dit des arts visuels et 
de la place des images dans l’Église. Pour nous en faire une idée, nous citons 
ici de larges passages du texte du concile relatif  aux images. En réalité, le 
concile de Trente a réaffirmé la licéité de l’image chrétienne, pour répondre 
aux attaques iconoclastes des calvinistes qui prônaient une Église sans image, 
et plus largement au vandalisme protestant. Il n’y a donc aucune nouveauté 
dans le décret sur l’invocation, la vénération et les reliques des saints et sur les saintes 
images formulé par le concile en 1563 : 

 
De plus, on doit avoir et garder notamment dans les églises les images du Christ, de 

la Vierge, mère de Dieu, et celles des saints, en leur rendant l’honneur et la vénération qui 
leur sont dus (…) l’honneur qu’on leur rend remonte aux modèles originaux qu’elles 
représentent. Ainsi, à travers les images que nous baisons, devant lesquelles nous nous 
découvrons et nous nous prosternons, c’est le Christ que nous adorons, et les saints, dont elles 
portent la ressemblance, que nous vénérons. Ceci a déjà été défini par les décrets des conciles, 
notamment le IIe concile de Nicée, contre ceux qui attaquaient les images. 
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C’est véritablement la doctrine du concile œcuménique de Nicée II au 
VIIIe siècle, qui mettait fin à un siècle de crise iconoclaste en Orient et fixait 
définitivement la place des images dans l’Église, qui est ici reprise. Toutefois 
on note dans le décret conciliaire une attention nouvelle au contrôle des 
images par l’église qui sera lourde de conséquence dans l’histoire de l’art. Il est 
très clair que l’Église a voulu mettre fin à certains abus, et en cela le concile est 
fidèle au souci réformateur qui soufflait alors : 

 
Les fidèles, quand ils célébreront les saints et visiteront les reliques, n’en feront pas 

abusivement des occasions de gloutonnerie ou d’ivresse, comme si les jours de fêtes où l’on 
honore les saints devaient être passés dans la débauche et les débordements. Enfin les évêques 
devront veiller à ces choses avec grande diligence et grand soin pour que rien de désordonné, 
rien qui ait l’air intempestif  et tumultueux, rien de déshonnête ne se produise, puisque c’est 
la sainteté qui convient à la maison de Dieu (Ps 93, 5). 

 
Concrètement, le contrôle ecclésiastique des images va s’organiser, 

conformément à ce passage du décret : 
 
Pour que ces prescriptions soient très fidèlement observées, le saint concile décide 

qu’il n’est permis à personne de placer ou faire placer en aucun lieu ou église une image 
inhabituelle, si elle n’a été approuvée par l’évêque. 

 
Ce qui est donc à retenir du Concile de Trente et du décret sur les 

images, c’est l’instauration du contrôle ecclésiastique des images sacrées. 80 
ans plus tard, en 1642, la lettre Sacrosancta du pape Urbain VIII témoigne de la 
continuité de ce thème dans l’Église : 

 
(…) nul, de quelque grade, qualité, ordre, état ou condition et dignité et 

prééminence qu’il soit, même ecclésiastique, bien que digne de mention individuelle et spéciale, 
en vertu de la présente Lettre puisse, d’une manière autre que celle que l’Église catholique 
admet depuis les temps les plus anciens, sculpter ou peindre, ou faire sculpter ou faire peindre 
les images de N.S.J.-C., de la Vierge Marie, Mère de Dieu, des Anges, Apôtres, 
Évangélistes, des autres Saints et Saintes; 

 
(…) Nous établissons encore que ne soient pas disposées dans les églises - à 

quiconque elles appartiennent - sur leurs façades ou dans les vestibules, des images profanes, 
ou qui présentent l’indécence et la malhonnêteté, puisque la sainteté est due à la maison de 
Dieu. 
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Ce souci de l’Église de conserver le contrôle des images sacrées va 
déterminer la période que l’on nomme post-tridentine. Mais au delà de cet 
aspect historique (qui a totalement disparu, de la même manière qu’a 
malheureusement disparu tout intérêt pour les arts de l’image dans l’église 
latine), retenons cet impressionnant souci de la dignité du lieu saint et de sa 
décoration, qui devrait toujours être une conséquence normale de notre 
attachement à la sacralité liturgique. 

 
Abbé Jean-Cyrille Sow, fssp 

 

 
 

PRIERE DE JEAN DE FECAMP 
 

O vous tous, bienheureux saints de Dieu qui avez déjà traversé l’océan de la 
mort 

et avez mérité de parvenir au port du repos éternel, de la paix et de la sécurité, 
vous êtes maintenant tranquilles et sans soucis, constamment dans la joie et 

l’allégresse. 
 

Aussi j’implore votre charité : 
vous dont le sort est assuré, 

daignez vous occuper du nôtre ; 
vous qui êtes sûrs de votre gloire impérissable, 

soyez préoccupés de nos misères multiples. 
 

Je vous supplie 
par Celui que vous avez choisi, 
par Celui qui vous a rendus tels, 

par Celui dont vous contemplez déjà, sans vous lasser, la beauté, 
par Celui dont l’immortalité vous a rendus immortels, 

par Celui dont la vision bienheureuse vous remplit à jamais de joie, 
 

Souvenez-vous toujours de nous, venez en aide aux misérables que nous 
sommes,  

nous qui nous trouvons encore, dans les flots amers de cette vie,  
à la merci de la violence des tempêtes !  
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CARNET DE FAMILLE 

 

Naissance 

 de Louis le 5 octobre, 5ème enfant chez Monsieur Louis Gaudin (+ 
Mort pour la France) et Madame Alice Gaudin. Petit-fils de Madame 
Maïki Gaudin. 

 de Mériadec, le 13 octobre, 2ème enfant au foyer de Monsieur et 
Madame Gelven Josseaume. 

 

Baptêmes 
Ont été lavés de la tâche originelle : 

 Gabriel, au foyer de Monsieur et Madame Rodriguez, le 30 octobre, en 
l’église du Cœur Immaculé de Marie. 

 Erwan, 3e enfant chez Monsieur et Madame Tanguy de Closmadeuc, 
en l’église Sainte-Blandine, le samedi 5 novembre. 

 Ambroise, 7ème enfant au foyer de Monsieur et Madame Jean-François 
Bellet, le dimanche 6 novembre, en l’église du Cœur Immaculé de 
Marie. 

 

Publication de bancs 

 Mademoiselle Aude Simian et Monsieur François Verny, le samedi 19 
mai, à Marennes. 

 

Requiescant In Pace 
Ont rejoint le Père Eternel : 

 Monsieur Henri Astolfi, muni des sacrements de l’Eglise, le 20 octobre 
2011. 

 Monsieur Pierre Mège, muni des sacrements de l’Eglise, le 26 octobre 
2011. Monsieur Mège était le papa de Madame Agnès Marion et de 
Madame Camille Autric. Obsèques le 29 octobre en la Collégiale Saint- 
Agricol d’Avignon. 

 Monsieur Jean-Claude Lebel, père de Monsieur l’abbé Jérôme Lebel, le 
lundi 7 novembre. Obsèques le lundi 14 novembre, à Nice. 
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SUR VOS AGENDAS 

 

Annonces régulières 
Catéchismes 

 Pour enfants de 4 ans à 11 ans : 
o A la Maison Padre Pio : tous les mercredis hors vacances 

scolaires de 10h30 à 11h30 à la Maison Padre Pio. 

 Pour les collégiens de 12 à 16 ans : un vendredi tous les 15 jours hors 
vacances scolaires à 18h00 à la Maison Padre Pio. Prochains cours les 
vendredis 18 novembre et 2 décembre. 

 Pour les étudiants et jeunes professionnels : le jeudi 24 novembre à la 
brasserie Victor Hugo – angle place Carnot et rue Victor Hugo à Lyon 
2ème ardt. – à 20h30. Thème : « La royauté sociale du Christ : quels sont 
ses ennemis aujourd’hui et comment y contribuer ? ». 

 Pour adultes – thème de l’année : les 10 commandements. 
o A la Maison Padre Pio : prochain cours le mardi 8 novembre à 

20h00 : explication du 2ème commandement. 
o A la Maison Padre Pio : prochain cours le mardi 13 décembre 

à 20h00 : explication du 3ème commandement : le précepte 
dominical et la sanctification du dimanche ; quelques conseils pratiques 
pour favoriser la participation des enfants à la Messe. 

 
Groupe scout Saint-Martin : sorties de la meute et de la clairière le 
dimanche 27 novembre. Sortie et veillée de Noël du groupe scout Saint-
Martin le dimanche 11 décembre. 
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Compagnons : réunion le samedi 19 novembre à la Maison Padre Pio de 
10h30 à 16h30. 
 
Premier Vendredi du mois : Exposition et Salut du Saint-Sacrement le 
vendredi 2 décembre de 20h00 à minuit à la chapelle de la Maison Padre Pio. 
Chaque premier vendredi du mois, permanence de confession de 20h00 à 
21h00. 
 
 

Annonces ponctuelles 
 
JEUDI 17 NOVEMBRE, 20H30 
ŒUVRE ETIENNETTE CHAVENT 
A la Maison Padre Pio, à 20h30, présentation de l’Œuvre Etiennette Chavent. 
 
SAMEDI 19 NOVEMBRE 
ROSAIRE POUR LA VIE 
A 15h00 devant l’hôtel Dieu ; Angle rue de La Barre et Quai Jules Courmont 
– à Lyon 2ème arrondissement. 
 
DIMANCHE 20 NOVEMBRE 
QUETE POUR « LE BON PELICAN » 
L’Association : « Le bon pélican », partenaire de la Banque Alimentaire du 
Rhône, a distribué plus de 100 tonnes de denrées alimentaires en 2010 à 
quelque 65 à 70 familles, soit environ 350 personnes. 
Pour maintenir ce niveau, elle participe à la collecte annuelle des B.A dans les 
grandes surfaces le dernier Samedi de Novembre, et pour cette occasion, elle 
recherche des volontaires pour des durées de 4 à 12 heures. 
Par ailleurs, confrontée à des situations particulièrement difficiles (chômage de 
longue durée, surendettement...) elle distribue une aide financière  toujours 
bienvenue, mais rarement suffisante. Aussi une quête sera faite au profit des 
plus démunis le dimanche 20 Novembre 2011 à la sortie des messes. Des 
dons avec reçus fiscaux peuvent être faits à tout moment. Déduction fiscale 
de 75% pour un don allant jusqu’à 510 euros et de 66% pour au delà. 
S’adresser au Colonel Richard : 04.78.77.57.81.  ou à Monsieur Morin : 
04.78.35.18.53. 
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JEUDI 24 NOVEMBRE 
CYCLE DE CONFERENCE SUR L’ART 
Cours à 20h30 à la Maison Padre Pio. Thème abordé : « Fra Angelico » 
 
DIMANCHE 27 NOVEMBRE 
CAMPAGNE DE DONS ET VENTE DE CARTE DE VŒUX 
Lancement de la campagne annuelle de dons pour l’Avent au profit de la 
Fraternité Sacerdotale Saint-Pierre à Lyon et vente à toutes les sorties de 
messes de cartes de vœux aux mêmes intentions. 
 
VENDREDI 2 DECEMBRE 
SENECTUTEM 
« Un goûter un livre ». A 15h00, œuvre discutée : « Recherche la paix et 
poursuis-la », du Père Jacques Philippe, 1991, 102 pages. Contacter Mme. 
Henriette Terrier au 04.72.32.21.10, 
 
 
DIMANCHES 4 ET 11 DECEMBRE 
VENTE DE NOËL 
A la sortie de la Grand’messe de 10h30 au Cœur Immaculé de Marie, vente de 
Noël de la procure paroissiale ; livres neufs et anciens, objets de piété, etc. 
Responsable : Monsieur le docteur Jean-Jacques Canet. 
 
 

Petites annonces 
 

 L’école Sainte-Jeanne d’Arc recherche des personnes pour l’année 
scolaire 2011-2012 afin d’assurer la surveillance du temps de midi - 
cantine et récréation. 

 

 Monsieur l’abbé Benoît de Giacomoni recherche une ou plusieurs 
personnes ayant quelques connaissances de traitement de texte et 
possédant un scanner, pour un travail de numérisation et de relecture.  
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LES GRANDES DATES A RETENIR 
ANNEE SCOLAIRE 2011-2012 

 

 
 
JEUDI 8 DECEMBRE 2011 
Procession solennelle à Notre-Dame de Fourvière suivie de la messe de 
l’Immaculée Conception à la Maison Padre Pio. 
 
SAMEDI 3 MARS 2012 
Récollection de Carême assurée par des Pères de la Fraternité Saint-Vincent 
Ferrier. 
 
SAMEDI 26, DIMANCHE 27 ET LUNDI 28 MAI 2012 
XXXème pèlerinage de Paris à Chartres avec les chapitres Notre-Dame de 
Fourvière (adultes) et Compagnons de Padre Pio (enfants).  
 
DIMANCHE 3 JUIN 2012 
Communions solennelles en l’église du Cœur Immaculé de Marie. 
 
DIMANCHE 10 JUIN 2012 
Solennité de la Fête-Dieu avec procession. 
Premières Communions au cours de la Grand’messe. 
 
SAMEDI 23 JUIN 2012 
Grande kermesse familiale et paroissiale à la Maison Padre Pio. 
 
MARDI 26 JUIN 2012 
Fête de fin d’année de l’école Sainte Jeanne d’Arc. 
 
SAMEDI 30 JUIN 2012 
Ordinations sacerdotales au séminaire de la Fraternité Sacerdotale Saint-Pierre 
à Wigratzbad et voyage de fin d’année des enfants de Chœur.  
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PELERINAGE A ROME 
DU LUNDI 23 AU VENDREDI 27 AVRIL 

 
 

Nous organisons un pèlerinage paroissial à Rome, du lundi 23 
avril au vendredi 27 avril.  

Les personnes intéressées voudront bien nous contacter 
rapidement car nous ne disposons que de 18 places. 

Le montant des frais d’inscription est de 250 euros sans le voyage (4 
nuits en pension religieuse, petits-déjeuners, repas du soir, visites, 
déplacements en bus). 

Le billet d’avion sera pris collectivement dès que les inscriptions seront 
faites ; compter environ 100 euros par personne (en plus des frais ci-dessus). 
 Ce pèlerinage sera accompagné par deux prêtres de la Maison Padre 
Pio. 

 
 

NOUVEAU LIEU DE CULTE 
DIOCESE DE VALENCE 

 

Sur décision de Son Excellence Monseigneur Jean-Christophe 
Lagleize, évêque de Valence, la Fraternité Sacerdotale Saint-Pierre à Lyon 
desservira tous les dimanches et jours de préceptes l’Eglise Notre-Dame, sise 
au 43 rue Berthelot, à Valence. 
 

Messe à 10h30 assurée par Monsieur l’abbé Jean-Cyrille Sow, fssp 
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Fraternité Sacerdotale Saint-Pierre 
Maison Padre Pio 

1, chemin de petite Champagne 
69340 Francheville 

Tél : 04 72 16 96 05 - Fax : 04 72 16 11 69 
www.communicantes.fr 

 
DESSERVANTS  
 
Abbé Brice Meissonnier - Supérieur 
Tél : 04 72 16 11 61 Mobile : 06 60 42 21 79  Courriel : abflorimond@free.fr 
Abbé Jérôme Lebel 
Tél : 04 72 16 11 62 Mobile : 06 16 94 54 14  Courriel : lebelabbe@aol.com 
Abbé Benoît de Giacomoni 
Tél : 04 72 16 11 63 Mobile : 06 62 28 81 92 Courriel : abdgsp@hotmail.fr 
Abbé Jean-Cyrille Sow 
Tél : 04 72 16 11 65 Mobile : 06 07 76 26 19 Courriel : sowjc@yahoo.fr 
 
HORAIRES DES OFFICES 

Archidiocèse de Lyon 
Dimanches et jours de précepte (confessions durant les Messes) : 
 08h30 :   Messe basse à la Maison Padre Pio 
    1, ch. de petite Champagne, 69340 Francheville. 

10h30 :   Grand’messe au Cœur Immaculé de Marie 
34, rue Richelieu, 69100 Villeurbanne. 

18h30 :   Messe basse à la Maison Padre Pio 
En semaine à la Maison Padre Pio : 

9h00 et 18h30 :  du lundi au vendredi (confessions de 18h00 à 18h25) 
11h00 :    le samedi (confessions de 10h30 à 10h55) 

 
Diocèse de Valence 

Dimanches et jours de précepte : 
 09h30 :   Chapelle Saint-Denis à Rochegude 

chapelle près du cimetière, 26790 Rochegude. 
 10h30 :   Eglise Notre-Dame de Valence à Valence 
    43, rue Berthelot, 26000 Valence 
 11h30 :   Chapelle Notre-Dame de la Rose à Montélimar 
    26, av. Saint Martin (cimetière), 26200 Montélimar. 


